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17. Une petite église construite par la reine Zabel, est l'une des plus 
anciennes et antérieure à celle de Sainte Marine; à l'intérieure de la coupole il y 
avait une inscription: l'église a été détruite depuis par un tremblement de terre; 
le lieu est désigné sous le nom d'église de la reine. 

18. L'église de la Sainte-Vierge-des-Trois autels, (peut-être c'est la même 
que celle du N.° 10), le temple préféré de Garabied, chambellan du roi Ochine 
et de son fils Léon IV: où souvent il allait prier; il y fit placer l'évangile relié en 
or, qu'il avait fait écrire et relier en Italie, à Pérouge (1314); il y avait ajouté 
d'autres présents encore, dont il ne restait que l'évangile et une croix, pendant 
que celui qui nous a transmis ces informations, désservait l'église. 

19. L'Eglise du Saint-Illuminateur, parmi les trésors de laquelle se 
conservait la croix du catholicos Jacques II: c'était un don que la reine Mariune, 
mère de Constantin II, avait fait au catholicos Constantin VI. 

20. Saint-Basile, bâtie par Léon le Grand, elle avait été ruinée comme 
toutes les autres, vers la moitié du XVIIe siècle. 

21. Saint-David, où l'on cite un évangile, l'an 1291, qu'un certain Mikaël 
fit écrire «pour l'usage de son fils Garabied, prêtre vertueux, saint et dévot». 

22. Saint-Jean: c'était une église ou une chapelle, où se conservaient les 
quatre dextres, à la fin du XVIe siècle. 

23. Une église dite cathédrale, construite par Basile, fils de Constantin le 
Bailli, qui, dit-on, était très charitable et avait offert à l'église grand nombre de 
fournitures, des évangiles, des habits et d'autres objets. 

Le nonce Léonard de Sidon qui en 1587 visita Sis, y trouva sur pied douze 
églises et chapelles, outre les deux principales, celle du Saint-Sauveur et celle de 
Sainte-Sophie. Sans doute celle du Saint-Sauveur est celle que nous avons 
marquée sous le N. 1 (Etchmiadzine). 

Léonard trouva ces deux dernières églises grandes et hautes, et bâties 
comme des forteresses. On aurait pu les restaurer, dit-il, facilement, mais les 
Arméniens ne le faisaient pas par peur des Turcs. Il mentionne aussi les ruines 
des palais du roi et de la reine, et donne en outre des renseignements sur 
l'étendue de la juridiction du catholicos de Sis; elle s'étendait sur 24 diocèses 
archiépiscopaux et épiscopaux, 20 couvents, 100 moines, 300 prêtres, et grand 
nombre de diacres et de clercs. Le Catholicos possédait quantité de fournitures 


